
1 

Discours de PID Salim Moussan, Président de L’Observatoire de la Solidarité 
Méditerranéenne à la cérémonie d’ouverture de la 12ème  Conférence des Lions de 
Méditerranée  à Tunis 26/3/09 

 
 
C’est avec profonde et légitime satisfaction que je m’adresse à tous les Lions de 

notre bassin méditerranéen et à nos chers invites officiels et Lions d’autres régions. 
Il est indéniable que notre mouvement a acquis aujourd’hui une place privilégiée, tant 
auprès des responsables gouvernementaux qu’auprès d’un large public fort sensibilises 
aux actions Lions dans divers domaines. 
Le district  414 Tunisie a projeté de réunir cette semaine à Tunis, dans le cadre de cette 
conférence, des Lions et non Lions pour débattre des moyens de protéger notre 
méditerranée. 
Cette conférence qui se déroule ici à Tunis, sous le Haut patronage de Son Excellence 
Monsieur le Président de la République Tunisienne, à qui nous présentons notre 
respect et nos remerciements, va connaitre un véritable succès.  
C’est un district, un pays qui sait comment organiser les manifestations régionales et 
internationales. Aujourd’hui, pour la deuxième fois, ce district accueille les Lions de la 
Méditerranée et de pays amis pour débattre de thèmes très importants pour servir les 
nobles causes et améliorer les conditions de vie de l’Homme dans son environnement 
et rapprocher les cultures. 
 

D’abord, permettez moi d’exprimer mon gratitude à son Excellence le Ministre 
pour sa présence, aux Ambassadeurs et aux Lions qui ont travaillé avec motivation et 
engagement pour assurer la réussite de cette conférence et je cite d’abord notre grand 
ami Mahmoud Chaouch Mansour qui nous a quitté en laissant une absence qu’on 
ressent, le Dynamo Hakim Benelfoul et sa famille Aziz et Maria, l’homme mémoire du 
district Tawfiq Mzah, bien sur le Gouverneur Mohamed Ben Jemaa qui m’a étonné par 
son énergie et sa « positivité », et qui, je le dis en toute confiance, est un des meilleurs 
Gouverneurs que j’ai observé durant ma carrière,  au Vice Gouverneur Chedly 
Ezzaouia, Président de la Conférence et filleul de Mahmoud Chaouch Mansour, à tous 
les pasts gouverneurs, à Nadia Hassine, aux Lions et Leos et bien entendu aux 
membres du conseil et de l’observatoire et surtout au Lion passionné de la 
Méditerranée PID Massimo Fabio.  
 

Chers Amis, en ce moment et en chaque moment, les bateaux naviguent; les 
vagues répètent leur chanson; les vignerons descendent des collines des Cinque Terre, 
sur la Riviera génoise; les olives sont gaulées en Provence et en Grèce; les pêcheurs 
tirent leurs filets sur la lagune immobile de Venise ou dans les canaux de Djerba; des 
charpentiers construisent des barques pareilles aujourd’hui à celles d’hier… Et cette 
fois encore, à les regarder, nous sommes hors du temps. 
La Méditerranée ne cesse de se raconter elle-même, de se revivre elle-même. Par 
plaisir sans doute, non moins par nécessité. Avoir été, c’est une condition pour être. 
 

Qu’est-ce que la Méditerranée? Fernand Braudel l’a  merveilleusement illustré: 
La Méditerranée, c’est mille choses à la fois. Non pas un paysage, mais d’innombrables 
paysages. Non pas une mer, mais une succession de mers. Non pas une civilisation, 
mais des civilisations entassées les unes sur les autres. Voyager en Méditerranée, c’est 
trouver le monde romain au Liban, la préhistoire en Sardaigne, les villes grecques en 
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Sicile, la présence arabe en Espagne, l’islam turc en Yougoslavie. C’est plonger au plus 
profond des siècles, jusqu’aux constructions mégalithiques de Malte ou jusqu’aux 
pyramides d’Égypte.  
 
La Méditerranée est un très vieux carrefour. Depuis des millénaires tout a conflua vers 
elle, brouillant, enrichissant son histoire : hommes, marchandises, navires, bêtes de 
charge, idées, religions, arts de vivre. 
 
Dans son paysage physique comme dans son paysage humain, la Méditerranée est 
carrefour, La Méditerranée hétéroclite se présente dans nos souvenirs comme une 
image cohérente, comme un système où tout se mélange et se recompose en une unité 
originale. 
Cette unité, évidente, cet être profond, de la Méditerranée, comment l’expliquer? 
La Méditerranée est une belle occasion de présenter une « autre » façon d’aborder 
l’histoire. Car la mer, telle que l’on peut la voir et l’aimer, est, sur son passé le plus 
étonnant, le plus clair de tous les témoignages. 
 
Quel est le rôle que nous pouvons jouer en tant que Lions et Lions Méditerranéens? 
A mon avis c’est continuer notre engagement, motivés, enthousiastes mais surtout avec 
une vision. 
 
Une vision est un point dans l’horizon qui serait dans vos mains dans les années, ou 
même dans les décennies à venir.  Pour créer les visions, les leaders doivent d’abord 
se préoccuper du futur.  Ils doivent être capables de se projeter des années en avant. 
Car après tout, le monde de demain appartient à celui qui garde en lui la vision 
aujourd’hui. 
 
Pour cela, Peter Koestenbaum a dit: 
« La vision n’est pas nécessairement avoir un plan en tête, mais avoir une tête qui peut 
toujours faire des plans.  En résumé, une vision doit être en contact avec la potentialité 
illimitée et l’étendue de cette merveilleuse créature qu’on appelle l’espèce humaine ». 
 
Chers amis, chers leaders, 
Notre vision est de créer un environnement agréable, sans douleur, une mer saine et 
une meilleure vie pour nos enfants. 
 
L’emblème que nous portons sur notre torse contient 2 lions. Le premier symbolise 
notre fier passé et l’autre notre brillant avenir.  
 
 
 
La vision de notre fondateur Melvin Jones, il y a 92 ans, avec les actions prises par les 
millions de membres, comme vous, ont fait du Lionisme la plus grande et la plus active 
des associations au service du monde. La vision de notre Président International Al 
Brandel est de continuer à être les héros de chaque jour. 
 
Mes chers amis, je vous urge de continuer le travail que vous faites.  N’abandonnez 
jamais!!! 
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Au plus profond de nous-mêmes, nous savons que si l’on veut atteindre la grandeur, si 
l’on veut faire une différence dans le monde, on doit avoir un sens général de direction. 
On doit avoir de l’engagement, de l’enthousiasme et faire des efforts. 
 
Il est important d'avoir un but dans la vie qui soit plus profond que soi-même; d'avoir 
une cause qui va au-delà de la richesse et de la satisfaction personnelle. Une cause qui 
touche la vie des autres et apporte un sens à notre travail. 
 
Henry Ford a dit : 
« Je suis dans une position particulière. Personne ne peut me donner quoi que ce soit. 
Il n'ya rien que je veuille que je ne puisse avoir. Mais je ne veux pas les choses que 
l'argent peut acheter. Je veux vivre une vie, rendre le monde un peu meilleur rien qu’en 
ayant vécu cette vie. » 
 
Motivation !!! Il n’y pas de temps dans l’histoire plus opportun que maintenant pour être 
motivé. La question la plus fréquente qui nous est posée est, comment reste-t-on 
motivé ? Être motivé c’est avoir l’aptitude d’accepter un défi et d’influencer la vie d’une 
façon positive. C’est être capable de faire quelque chose. C’est un désir durable et 
honnête de s’améliorer et d’améliorer les gens avec lesquels nous sommes en contact. 
 
La motivation est mieux expliquée à travers l’exemple de la course des chevaux. 
Imaginez simplement pour un moment trois chevaux traversant le poteau d’arrivée. Le 
premier sera payé $ 100 000 en prix d’argent, le second $ 50 000 et le troisième $ 10 
000. Souvent, les juges ont besoin d’une photo pour déterminer les positions des 
chevaux. Il n’est pas question que le premier soit dix fois meilleures que le troisième et 
cependant il gagne dix fois plus d’argent ! Seulement pour une fraction de plus ! 
Répondons à ce défi. Soyons dorénavant meilleur d’une fraction, motivons-nous ! 
 
Développez l’énergie et l’esprit d’un cheval de course et enfoncer avec agitation à 
coups de marteau les portes du succès jusqu’à qu’elles cèdent. Vous ne l’avez pas 
jusqu’à que vous le trouviez, et quand vous le trouvez vous devez le faire passer à 
autrui ; parce que la flamme de la vie n’est pas éternelle si vous ne la faites pas passer. 
On doit continuer notre travail, car le travail, plus qu’autre chose, nous inspire. C’est le 
travail qui construit des navires ; c’est le travail qui construit des ponts et des tunnels 
dans les montagnes. C’est le travail qui bâtit nos usines, nos écoles, nos hôpitaux et 
nos autoroutes. En travaillant durement, nous développons l’aptitude de faire plus, de la 
même façon que l’athlète court un kilomètre de plus alors que le reste est épuisé. 
Rester assis avec seulement de l’espoir, n’a jamais enrichi quiconque. Le bon seigneur 
nous envoie les poissons, mais c’est à nous de fabriquer l’hameçon. 
 
Henry Wadsworth Longfellow l’exprime de cette façon : 
Les hauteurs qui ont été atteintes par de grands hommes ne l’ont pas été par volée 
soudaine, mais par ceux qui – pendant que leurs compagnons dormaient – travaillaient 
durement, ascendant dans la nuit. 
 
Il est impératif que nous devenions le type de personnes que notre temps nous somme 
de devenir. Nous avons besoin d’esprits forts, de cœurs forts et d’un réel courage. 
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Nous devons faire plus qu’exister – nous devons vivre. 
Nous devons faire plus que toucher – nous devons ressentir pour l’autre. 
Nous devons faire plus que regarder – nous devons voir le point de vue de l’autre. 
Nous devons faire plus qu’entendre – nous devons écouter ce que les autres disent et 
Nous devons faire plus que parler – nous devons dire quelque chose de significatif ! 
 
 
N’attendez pas – faites-le maintenant !!! 
 
Nous devons regarder en avant, pas seulement sur nos pieds, mais en direction de 
l’horizon si nous voulons voir l’aube d’un nouveau jour ; et quand ce jour viendra, nous 
devrons le saisir chaque minute de chaque heure avec courage et conviction parce que 
l’audace a de la puissance, de la magie et du génie. 
 

 
Mes chers amis, chacun d’entre vous est un leader dans son propre domaine.  Et 

le monde appartient aux leaders passionnés, motivés et dynamiques qui n’ont pas 
seulement une énergie considérable mais qui peuvent aussi faire passer leur énergie à 
ceux qu’ils dirigent.  
 
Le Leadership est un sacrifice – une abnégation  - c’est l’amour, l’intrépidité, l’humilité et 
c’est la volonté parfaitement disciplinée.  C’est aussi ce qui distingue les grands des 
petits hommes. 
Le rôle du leader est d’accroitre, de transformer, de corriger, de s’intéresser, d’avoir 
confiance et de motiver. 
Un leader vous oblige à avoir une bonne opinion de vous-même.  Il vous fait savoir qu’il 
croit en vous.  Il vous oblige à donner votre maximum. 
 
Et rappelons-nous que nous dirigeons mieux quand nous aidons les  autres là où ils 
décident.  Nous dirigeons mieux quand nous aidons les autres à dépendre d’eux-
mêmes  avec créativité. 
 
 
 
 
Nous dirigeons mieux quand nous nous oublions pour mieux nous concentrer sur notre 
groupe: ses besoins, ses buts… 
 
Diriger …. Servir… se consacrer… atteindre ensemble… 
 
Voila par nature, le succès de notre association… 
 
Et ensemble motivés, enthousiastes et engagés nous assurons le succès de cette 
réunion, je vous souhaite a tous un séjour agréable et une conférence pleine se succès.  
 

 


